
 

Quatre saisons en un jour…  (André Dumas – Cent prières possibles) 
 
Seigneur,        
au matin, 
fais que je m’éveille, tel le jour qui s’offre à neuf 
tel le printemps qui pointe en sa nouveauté.  
Fais que les rides de ma vie soient oubliées 
et que les pesanteurs de ma nuit aient lâché l’étreinte. 
Donne-moi de la fraîcheur, toi qui, aux temps de Noël, 
est arrivé pour nous visiter comme « l’astre levant venu d’en haut » 
 

A midi,  
fais que je m’active, tel le ciel en sa largeur, 
tel le jour qui prodigue son éclat, 
tel l’été qui ne faiblit pas. 
Fais que je n’économise rien, ni ma peine, ni ma joie. 
Fais que je vive et que je vivifie. 
Donne-moi de la force, toi qui au jour de la Transfiguration 
est monté sur une montagne et « as changé de visage ». 

 

Au soir, 
fais que je veille encore, tel le ciel en sa lenteur 
tel le jour qui se retire à petits pas,  
tel l’automne qui rougit et qui pâlit. 
Fais que j’arrête le tourbillon de ma vie 
et que je regarde, puisqu’il n’est plus temps de faire.  
Donne-moi de la constance, toi qui au Jardin des oliviers 
savais la journée finie et priais sans dormir. 
 

A la nuit, 
fais que je remette, tel le ciel en sa profondeur, 
tel le jour quand il est parti, 
tel l’hiver qui ensevelit toute chose.  
Fais que ne me manque plus ce qui m’a manqué 
et ce que j’ai manqué. 
Tiens ce que je ne veux plus retenir, prends ce que j’ai transmis. 
Donne-moi de la confiance, toi qui as remis ton esprit 
entre les mains de ton Père, 
quand les ténèbres ont envahi toute la terre. 

 

Seigneur, 
toi qui est passé par toutes les saisons de la vie, 
accompagne-moi dans les saisons de ma journée, 
pour que j’arrive à les habiter telles qu’elles me sont parfois données, 
parfois volées, parfois imposées. 
Car toi aussi tu as été l’homme des hauts et des bas, 
des lumières et des retraits, 
toi aussi tu es passé avec nous du matin au soir, 
pour que nous puissions passer avec toi du soir au matin. 


